
Espoirs déçus et confirmes 

LES PREMIERES ELIMINATOIRES 
DE LA CEINTURE DES FLANDRES 

ONT EU LIEU, HIER, A LILLE 

Elles ont donné lieu à de magnifiques combats, 
livrés à toute vitesse pai des boxeurs de valeur 

Les première» éliminatoire» de la Cein
ture de* Flandre* eurent lieu, hier dlman-
cne. dans la nouvelle salle aménagée dans 
l'un des hall» de la Poire Commerciale de 
UN*. 

On publie relativement peu nombreux 
••ait répondu à l'appel des organisateur», 
public parmi lequel on remarquait la pré
sence de MM Lécrémleux. représentant 
M. Longeron, préfet du Nord : Planque, 
secrétaire général de la mairie de UUe ; 
Jouxtai, représentant M. le général Pétin. 
commandant le premier corps d'armée . 
Debeyre. président de l'Association Spor
tive des Flandre» ; le docteur Faldherbe, 
les membres du Comité de 1A.8J.. etc... 

MM. Decraene et Oremaux, délégués de 
la F M . , présidèrent aux opérations du 
Jury, lequel était composé de MM. Ler-
nould. Germain et Moral. 

A proprement parler. 11 n'y eut pas de 
grand comabt puisque nous n'avions nier 
que des éliminatoires. 

Celles-ci furent disputées, conformé
ment au règlement, en quatre round* de 
trots minutes, et offrirent un Intérêt in
déniable de par la valeur même de* bo
s s u » qui les disputèrent. 

welter* et plumes ae livrèrent en effet 
à tond pour l'assurer le meilleur sur leur 
adversaire et s'affirmer ainsi comme des 
espoirs dont la réputation doit s'imposer 

C'était d ailleurs là chose engagée si on 
veut bien se souvenir de l'importance que 
peut avoir une victoire définitive dans la 
Ceinture des Flandres, pour nos Jeunes 
régionaux ou même pour les pugilistes de 
la capitale. 

LES WELTERS 
Le premier combat, car on commença 

par le* éliminatoires des welters, mettait 
aux prises le Calalslen Louis Jampton et 
le Oenalslen Henri Piquet. 

Dès les premiers échanges, on s'aperçut 
d* la nette supériorité du Calalslen. qui 
pratique une boxe magnifique. 

Rien que sa façon de se servir du gau
che an doublé au corps et à la tète, lndi-
qeje au boxeur de classe qu'il est malheu
reux Sa ne pas avoir eu Jusqu'Ici l'occa
sion de venir a Lille. 

D'Henri Piquet, nous ne dirons pas 
grand' chose «1 ce n'est que ce pugiliste. 
qui fut proprement • knock outé » au se
cond round, a fait preuve de bonne» et 
«•swiTir* connaissances, mais le métier lui 
manque peur affronter des i as » dans le 
(•are de Jampton dont la réputation est 
quasi européenne. 

Ls dur battant Bruayslen Charles Olll-
V M fut opposé au second combat * l'Os-
tlteourtots Marceau Lefranc. Ce dernier 
fit montre d'une technique assez com-

Sléte mata, malheureusement pour lui, 
eut affaire à forte partie, Olllvon a, 

en effet, toute une brillante carrière der
nière lui, et 11 y a quelque temps encore, 
n remportait de retentissantes victoires. 

Attaquant sans cesse, le Bruayslen prit 
de suite le meilleur sur son antagoniste. 

Toutefois, grâce à son beau don d'en
caisseur et surtout à sa mobilité, sa façon 
c "d'accompagner » le* coups, Lefranc sut 
éviter le knock out que normalemen* tout 
autre lui aurait connu. 

L'élève de Geo Mars est un Jeune. 11 a 
«té éliminé de la Ceinture de* Flandres, 
mal* l'avenir doit lui permettre de s'im
poser 

Quant à Olllvon sa vitalité, son esprit 
eombatlf font généralement prouver qu'il 
lia loin dan* la compétition qui lui a valu 
hier une Indiscutable victoire. 

Un combat qui enthousiasma tous les 
spectateurs fut celui qui mit aux prises 
le Béthunol» Kld Clause et Robert r-ujar-
dm. de Tourcoing. 

Les deux hommes pratiquèrent une 
boas clair*, efficace, qui fut hautement 
prisée par le public. 

Dujardln fut étonnant de vitalité et 
d'entrain durant le* première* reprise* ; 
contrant, attaquant son adversaire. U fit 
du < beau travail », mats Kld Clause n'est 
pas homme à se laisser Intimider. Il eut 
vtte fait d* se reprendre et grâce à sa 
précision de mettre en difficulté son ad-
vaisalre dont le* brillantes facultés ont 
été souvent misée en défaut par lea 
feintes, et surtout la garde renversée du 
Béthunol*. 

Après un dernier round au cour* du
quel le Tourquennols se fit sérieusement 
malmener, la décision revint avec Juste 
raison au poulain de M Lefllle. 

Un* rencontre qui fut presque sans his
toire fut celle qui mit en présence le Bé-

thunols Ratel et Dujardln, de Tourcoing. 
Ce dernier se montra sou* un Jour par

ticulièrement favorable. En véritable es
crimeur du gauche, U contra constam
ment son antagoniste et s'adjuge le meil
leur dès lea premières reprises. 

n faut dire que Ratel ne changea Ja
mais sa distance et que, durant tout le 
combat, '1 frappa trop court, aea coups 
n'arrivèrent donc jamais D'ailleurs. U ne 
devait on pourrait même dire ne pouvait 
l'emporter du fait que dans llnflghtlng, 
U n'y en eut même pas beaucoup : U fut 
toujours dominé par son antagoniste. 

La décision favorable à Dujardln fut 
donc de* plu* logique*. 

Enfin, la dernière éliminatoire de* 
poids welters disputée au cour* de cette 
réunion mit en présence le Parisien Louis 
Verdler, un vainqueur de la t Ceinture 
Rente » et le Béthunol* Florentin Hu. 

Le Parisien fut pris de vitesse au début 
du combat. De ce fait Hu. à la atupèfac-
tlon générale, prit un net ascendant, mal* 
Verdler se ressaisit et grâce à son effica
cité supérieure, eut vit* fait de s'Im
poser. 

Toutefois les Juges — aurons-nous tou-
pours de mauvaises décisions à déplorer 
quand lia seront trois ? — ne furent 
pas de cet avis et déclarèrent Hu vain
queur aux pointa, n est vrai que les Irré
gularités commises par Verdler au cours 
du combat pourraient à la rigueur, et sa 
y mettant pas mal de bonne volonté, ex
pliquer beaucoup de choses». 

LES POIDS PLUMES 
Le première éliminatoire des poids plu

mes mit en présence Kld Michel, de Flves, 
et Delbarre. d'Avion. 

Ce dernier, qui pratique suivant une 
méthode un peu brouillonne, a été nette
ment surclassé par son adversaire qui 
progresse chaque Jour. Toutefois Kld Mi
chel eut le tort de se montrer un peu 
apathique au début du combat. S'il n'en 
avait pas été ainsi, 11 est probable que le 
Flvots aurait gagné avant la limite au 
lieu de remporter une simple victoire aux 
pointa. 

Le Vaienclennol» Kld Hermal se mesu
rait avec Marcel Vanhoff. de Llévtn. 

Ce fut le match amusant. Vanhoff s* 
transformant souvent en « champion de 
course à pied s pour éviter les attaques 
de son antagoniste. 

Kld Hermal Infliges en effet une sé
vère correction 4 son adversaire qui tint 
deux rounds, mais eut à la troisième re
prise la aage inspiration de mettre fin a 
U leçon de boxe qu'il recevait depuis 1* 
début du combat 

Le match entre le Lillois Santré et 
Goyez de Bétnune n'a pas duré long
temps. 

Après quelques échanges, Bantré, qui 
est maintenant redevenu le fin boxeur 
d'antan, devina quel était le point faible 
de son adversaire, l'estomac, et au second 
round .sur une série., Goyez allait au 
tapis. 

Le vaincu possède d* bonnes qualités, 
mais elles ne sont pas encore égales à cel
le* de Bantré ; dans quelque temps 11 
sera de force a ae mesurer avec le Lillois. 

Les hommes de Oéo Mars sont décidé
ment de fins boxeurs. Nous en avons en
core eu la preuve hier. L'un d'eux. Bur-
ny, mérite de retenir l'attention car U 
possède une technique, une précision et 
une force de frappe peu ordinaires. 

Vandendrtesscbe, de Lille, en a fait l'ex
périence 4 ses dépens, et malgré une atti
tude qui pour laisser songeur plus d'un 
adepte du * noble art » qui assista aux 
rencontres d'hier, 11 fut déclaré battu 
par k.-o. au 3e round. 

A 
Le dernier combat de la soirée mit aux 

prise» Paul Looten. d'Ostrtcourt. et l'Haut-
montol* Cornut Fernand. 

Looten, d'une rapidité et d'une préci
sion réellement extraordinaires, prit le 
meilleur dé» le début en dépit dea vives 
réactions d'un pugiliste courageux et 
combattu" endiablé. 

Il semble que cet homme puisse aller 
loin dans la compétition de la Ceinture 
des Flandres. 

Notons enfin que la prochaine réunion 
aura lieu le 14 Janvier. 

Les Sports 
LES RÉSULTATS GÉNÉRAUX DE FOOTBALL 

LES RÉSULTATS 

U COUPE DE FRANCE 
U.S. Bruaycienne: S-R.C. Rsubatx: : 
Havre A.C.: S-R.C. Arras: 1. 
Amiens A.C: 5-B-C. Lena: 0. 
U.S. Tourcoing: 4-l.S. Qaevuiy: 1, après 
Ol. Lillois: 1-r.C. 8t-L**ris: t . 
Excelaior A.C: 4-E.S. Hayaage: L 
F.C. S i te : S-S.O. Beatera: ». 
8 Rennais: Ï-F.C. Antibea: 1. 
U.S. St-Servan: 0-A.S. St-EUenne: S. 
B.C. Strasbourg: 1-R.C. Parts: 4. 
Club Français: SOI. Marseille: S. 
S.C. Nîmes: 2-C.A. Paria: S. 
F.C. Sochaux: S-S.O. Montpellier: 1. 
O.G.C. Nice: S-A.S. Canne*: S. 
8. Engbien Ermont: î-F.C. Mulhouse: 3. 
Ol Aléa: 1-F.C. Rouen: 2. 

CHAMPIONNAT DU NORD 
Promotion d'honneur 

TERRIEN-ESCAUT 
U.S. Vieux-Condé: S-S.C. Lourches: 8. 
8.O. Haliuin: 4-Denain A.C: L 
VS. Râlâmes: 5-O.S. Haliuin: S. 
AS . Bautmont: Z-Stade Roubalalen: & 
A.S.S.B. Oignles: 19-U.S. Pérenehies: 0. 
SX!. Caudry: 4-A.S. Helletnmes: S. 

ARTOIS-MARrriME-PICARDIE 
C. BUly-Montigny: MJ.S. Auchel: S. 

! J.S. Desvres: 3-U.S. Nœnx: 2. 
A.8. Bariin: 3-C.8. Avion: t. 
U.S. Droconrt : 7-A.S Besoin: 3. 
B.C. Ooollena: S-8.C AbbevUJe: 1. 
OL St-Ouen: 1-C.AJB. Dnnkerqoe: S. 

DISTRICT TERRIEN 
DEUXIEME DIVISION 

GROUPE A 
A.S. Tourcoing: 6-8.C Wattreiea: S. 
JA. Armentières: 1-U.S. Roubaix: «. 
A. Arts Roubalx: 1-A.C. Hooplines: S 
A.S. Lomme: 1-U.S. Waaquehal: I. 
A.C. Croix: S-Lommoise Sportive): 8. 

GROUPE B 
U.8. Lesquin: H' .S . Ascq: 0. 

Le gala de Sous-le-Bois 
VICTOIRE DE CRION SUR GVDS AINE 

Continuant la série de ses grandes orga
nisations sportives le club puglllstlque de 
Sous-le-Bols-Maubeug*. svalt convié di
manche dernier les amateurs du noble Art. 
A uns mportante réunion. Le manager 
Rivière, opposait les meilleurs poulains de 
son écurie. 4 des hommes de valeur des 
clubs nordistes et belges, ce fut pour 
Sous-le-Bols, une suite de victoires. Prove-
xaler-Devlllard s'avèrent les meilleurs, Pa-
mx-h^r. dans un match éblouissant mon
tra des qualités rares de vitesse et de 
précllson. un brillant avenir attend-il ce 
boxeur. Berlanger s'essayait pour la pre
mier* fou dans la catégorie des poids plu-
mes. os fut un beau début, puisqu'il bat
tit par abandon le belge Delpomdor Oydé 
A*T>1 o Roubalx .dans son match-revan
che avec Crton. ne tut pas plus heureux 
qu'4 l'aller. Enfin Delhaye s'assura une 
victoire qui le met nettement en vedette. 

LES RESULTATS 
VOtel lss résultats des combats de 

1 "après-midi DevUlard. 46 kg. de Sous-le-
Bols .bat aux points, en 4 rounds de 3 mi
nutas FUnols. 61 kg. de Wazler» 

Provenler. 67 kg., de Sous-le-Bols. cham
pion du Nord, amateurs, bat Voltlnlack. 
«6 kg. de Douai par knock-out au 6a 
round. 

Famechon. 63 kg., de Sous-le-Bols, con
firme une forme éclatante en battant aux 
pointa, après un combat qu'il mena 4 sa 
guise, son rude adversaire Lecleux. 63 kg. 
de Douai, qui orne pourtant son palmarès 
dlin match nul avec Oydé Jeune. 

Berlanger. 67 kg. de Sous-le-Bols. opposé 
en match-revanche au belge Delpomdor 
d» Qulévrechaln. força celui-ci 4 abandon
ner au es round. 

Crton 61 kg, de Sous-le-Bols. bat aux 

Îoints Oydé Aîné. 60 kg. de Roubalx. en 
D rounds, confirmant sa puissance. 
Delhaye. 73 kg. de Sous-le-Bois. bat 

laglart. 71 kg- de Wlngles par abandon 
au Se round. Enfin Cornu Jeune d'Haut-
mont 64 kg., bat aux point* d'extrême 
justesse Hènon de la salle Dubus d* 
Roubalx. 

M | CENTRAL S. C. DE P A R I S 
Votd les résultats enregistres hier au 

cours de la matinée du Central : 
S raajnaB * r , - Lésera : Bésamat 

bat Atrt aux points. 
g rounds de V. — Plumes . Maubon 

bat ïoxel. aux pointa. 
If reund» de t'. — Mouche Kld Ro

ger (Anstai) bat Vavasseur aux points. — 
Plume : Bacouet (Anxln) et Dupas, font 
match nul — Légers : Beauduin (An-
itn) bat Dzalba. aux points. — Lourds. 
fUtirr^j bat Casimir, par knock-out au 
1er round. — Plume : Pariais bat Léo 

' (Antln). aux pointe. 

RUGBY 

L'U.S. M E T R O 0 1 P A R I * 
B A T R.A.C L I L L O I S P A R 82 A t t 

Cotait un match amical, qui comporta 
deux pnases. 

La Drsxruère phase dura soixante ml-
* I et le résultat était de 6 à 5 en fa

veur du Métro, ce qui Indiquait de la 
part des Lillois, un peu mixtes, une belle 
résistance et du mordant, puisque Colo
nnes mar~.ua un essai que Ryssen trans
forma. 

La deuxième phase dura vingt minutes 
et fut sans histoire puisque le Métro 
marqua 46 points, soit un essai toutes 
les trois minutes, la plupart des essais 
compliqués de buts et le tout agrémenté 
d'un drop-goal fort bien ajusté et tiré. 

Il n'y avait qu'une équipe sur le ter
rain : le Métro. Et tous — ou presque 
— marquèrent leur essai. Les lignes ar
rières étaient particulièrement remar
quables. 

Les meilleurs joueurs du R.A C. étalent 
sur la touche et regardaient ce désastre 
en gentlemen apparences y comprises. 
Notons que, sur la fin, le R.A.C réagit 
avec ardeur pour limiter les dégâts et 
que Ryssen marqua un deuxième essai 
qu'il transforma lui-même. 

Ainsi l'honneur est sauf— si on peut 
ainsi dire quand on se tire d'affaire avec 
un passif de 43 points. 

Ajoutons que l'avant Proye tut le 
meilleur Lillois et que l'arbitrage de M. 
Plaisant fut excellent en tous points. 

P O I D S ET H A L T E R E S 

LE GALA DE L U R. S. A. 
A ROUBALX 

L'actif club roubalslen avait organisé, 
dimanche, une superbe réunion au profit 
du timbre antituberculeux. Ce joli geste 
ne fut pas suffisamment récompensé, car 
on aurait aimé voir une galerie plus 
nombreuse pour applaudir les vaillants 
athlètes qui donnèrent le meilleur d'eux-
mêmes. Le succès sportif, par contre, dé
passa toutes les espérances et. après un 
match Roubalx-LUle des plu* Intéressants, 
la rencontre franco-belge souleva l'enthou
siasme des amateur» de la fonte Dumou
lin, notamment, par son extrême aisance 
4 tuer • lourd », reçut, après sa victoire, 
une ovation des plus chaleureuse* 

L* choc Roubalx-LUle. arbitré par st. 
Vandeputte. ex-champion de France, fut 
très équilibré : Roubalx se paya le luxe 
d'enlever les quatre matches, dont voici 
les résultat* : 

Baert H. (Roubalx). 343 kg. 600. bat 
Cappl J.. 813 kg 600 : Populler (Rou
balx). 34» kg., bat Beyls. 336 kg. : Van-
dendiieacne (Roubalx). 366 kg., bat 
Ohuys. 336 kg , Penet (Roubalx). 360 kg. 
bat Leclercq. 333 kg- 600. 

Le match franco-belge opposa en pre
mier lieu Davidson, champion de Belgi
que, au RoubalBlen Caby. tous deux lé
gers. Lutte serrée qui vtt le Belge prendre 
l'avantage dan* les derniers mouvements 
et dont voici les résultat* dan* l'ordre : 
arrache 4 gauche, 4 droite, développé et 
Jeté 4 deux bras : 

Caby : 66-70-75-86-110 : 405 kg ; David
son : 83.6-60-80-92.6-117.6 : 413 kg 6O0 

M Ouens. vice-président de la Fédéra
tion belge, arbitra la rencontre des poids 
lourds : Panem. champion de Belgique, 
et Dumoulin, champion de France, sur les 
trou mouvement* olympiques : 

Dumoulin : 100-110-160 : 360 kg. ; Pa
nem : 100-100-130 : 830 kg. 

U.8. Ch. HeUemmes: 1-OL Mareq: S. 
B.C. Boisson. 3-A.G. Tbojnertea: L 
U.S. Carvin: 7-8. MadeletnoU: 1. 
F.C. Marquette: Q-U.S. Lesennea; L 

TROISIÈME DIVISION 
GROUPE A 

U.8. Bonchin: 3-SA. Bac St-Maar: S. 
S. Haubourdin: 9-J.S. Ronchin: S. 
U.S. Estairea: 2-S.C Wattigniea: S. 
Mécano C. UlloW o-s c. Hasebroock: S. 

GROUPE B 
A.C.C. Wattrelo»: i-tJL Blanc-Seau: 0. 
J.S. Don et A.C. Fiera: arrêté. 
A.8. Wasauehal: 4-Eji. Mouvaux: S. 

QUATRIEME DIVISION 
GROUPE D 

S.C Annappes: Ï-F.C. Wattretas: ». 
E.S. Roubalx: 2-A.C SalUy-Lannoy: 7. 
E.S. Mouvaux : 6-S. Wattreloa Sapin-

Vert : s. 
Dogs Madelelnat*: 6-FJS. Roncq: 2. 

DISTRICT ARTOIS 
U.S. Ch. Lena: 7-A.S.S. Barbe Lena: 2. 
U.S. St-Pol: «-CSJ.C Bethune: z. 
U.S. Ch. Béthune (B) : 2-C.SJ.C Béthu-

ne (B): L 

DISTRICT ESCAUT 
A.C Cambrai: 3-U.S. Escandain: S. 
O. St-Amand: Ï-F.C. QuarouWe: 1. 

D I S T R i a MARITIME 
Stade Boulonnais: 3-U.S. Saaner: 1. 
Eclair Neufchâtel: 5-Touquet A.C.: 1. 
U.S. St-Omer: 5-Stade Portetoss: 2. 

RÉSULTATS DIVERS 
8.C. Flves: 3-Crtsana: 3. 
U.S. Vatenc-Anxln: 2-Hakoah Vienne: 4. 
U.S. Boulogne: 6-Arméniens Paris: 2. 
B.C. Calais (B): 2-B.C Lena (B): S. 
F.C. Hyères: 5-Viktorta PUaen: ï . 
K. Budapest: 6-Déport!vo Bardeaux: 1. 
8 K Ubertas Vienne: 5-R. C. Calais 
Irta C. Lillois: 1-R.C. Roabaix proa B: 9. 
OL Looaaais (B): 1-F.C Canteleu: S. 
Ol Loosaois (jun.): 2-A.G. Thomertes 

(Jun.): S. 

LES CLASSEMENTS 

CHAMPIONNAT DU NORD 
Promotion d'honneur 

GROUPE TERRIEN-ESCAUT 
J. O. N. P. PtS 

8. C. Lourches 
A S. Raismes——— 
S C. Caudry 
Denain A. C -A. S. Hautmont 10 
U. 8. Vieux-Condé- 10 
S. O Haliuin-
A S. 8. B. Oignles. 10 
U. 8. Pérenehies— ' 10 
A S. Hellemmes 10 
S Roubalslen——— 9 
O S. HaUuin 10 

a 24 
3 34 
3 23 
3 22 
3 22 
3 21 
6 20 

ARTOIS-MARITIME-PICARDIE 

J. O. N. P. Pts 

U. 8. Auc 
C. BlUy-Montlgny— 10 
— 8. Avion-U 8. Drocourt 
C. A. B. Dunkerque 
a C. Abbevllte 
A. 8 Bariin 
J. S. Desvres 
U. S. Nosux 
R. C Boulions 
OL 8t-Ouen 
A 8. Beadin 

3 23 
3 22 
3 21 
4 20 

U.S. Perenchles (jun.): 1-F.C. Marquet
te (jun.): 2. 

E.I.C. Tourcoing: 3-Calala: 1. 
U.S. Lezennes B: 7-F.C Marquette B: 0. 
Admira Vienne: 2-Austria Vienne: L 
First Vlenna: 1-Slavia Prague: I. 
F.C BtsehwiUer: S-F.C Baguenean: L 
C.S. Denx-Virenx: 3-FC Charte ville: •. 
F.C. Braux: g-U.S. Rethel: 0. 
Spora Luxembourg: 2-F.C Mets: S. 
F.C. Dieppe: 4-CJV. XIV: L 

Arras, Roubaix, Tourcoing. Amiens, 0 . Lillois 
et Excelsior joueront les seizièmes de finale 
^ — DE LA COUPE DE FRANCE •—m 

A METZ, O. LILLOIS BAT F.C. St-L©UI8 
PAR 1 A O 

La rencontre qui opposa le F.C. Balnt-
Louls, récent vainqueur du Red Star * 
l'Olympique Lillois, a attiré sur le ter-
raln du F.C. Messin une galerie d'environ 
trois mille spectateurs, dont un bon, mil
lier de soldats nordistes venus encourager 
les Dogue*. Le* Lillois l'on temporté après 
une parti* dlfflcUe devant des adversaires 
très vif* dont l'acharnement k vaincre 
faillit faire Inverser le résultat. Un ter
rain recouvert de givre, glissant et très 
dur, empêcha la confection de tout Jeu 
scientifique et c'est en somm* à une bien 
terne exhibition de football que leâ Mes
sins assistèrent. Certes, les septentrio
naux tentèrent toujours de pratiquer un 
jeu de passes mais le ballon ne parvenait 
qu'approxlmativement k l'endroit où U 
était envoyé. Les Ludovlclen* par contre 
surent tirer partie de la situation et U* 
excellèrent dans un Jeu d'entrave aillant 
k une vitesse prodigieuse un cran remar
quable. Ils arrivèrent toujours k placer 
une Jambe, un pied, une tète entre deux 
Olympiens. Leur rapidité d'exécution ne 
leur permit cependant pas de conclure, 
faute d'adresse au but et surtout grâce 
k la remarquable barrière formée par Des
fossé. Van Dooren et Thèry. Tout tu cours 
du match les Lillois accusèrent une fran
che supériorité et par une marge beau
coup plus nette Us auraient dû concréti
ser leur avantage. Contraints k botter de 
loin Us ne réussirent jamais k placer, de 
la sorte le ballon dan* bols de MelsteUle. 

Ï
;ardlen de Saint-Louis, qui opéra d'ail-
eurs avec un réel brio. L'unique but de 

la partie fut acquis quelques secondes 
avant le repos sur penalty par Slmonyl. 
Le shoot Impeccable du Lillois laissa le 
gardien Ludovlclen littéralement sur pis-
ce Mac Oowan fut le roi du terrain et 
surclassa son vis-à-vis. Avec lui Slmonyl 
qui sursit pu marquer quelques; buts avec 
un peu de chance, Décottlgnles qui dé
borda souvent la défense adverse Delaa-
slus, Beaucourt et Meurlas te mirent en 
évidence. A Saint-Louis U faut signaler 
le gardien de but et les avants souvent 
dangereux. La llgn? Intermédiaire fut 
Inexistante. L'arbitre. M. Brunna, de Lor
raine, décidé k réprimer au début toute 
tentative de Jeu dur, manqua de fermeté 
par la suite. 

A AMIENS, U.C. ARRAS 
BAT HAVRE A.C. PAR 1 A • 

C'est sous un beau soleil, mal* sur un 
terrain gras, qu'k 14 h. 08. ' M. VlroUe 
donne le coup d'envol aux deux équipes. 
Arras Joue avec l'aide du vent et, au bout 
de 2 minutes de jeu, c'est miracle qu'Ar-
ras ne marque pas un but. 

Le Jeu. au début, n'a rien d'académi
que. Peu k peu pourtant, tes équipes 
s'adaptent et les défenses des deux cotes 
ont du travail, en particulier celle d'Arras. 

Mais, sur deux corners successifs, Arras 
échoue de bien peu ; les Arrsgeols seront 
pourtant récompensés, car, sur un troi
sième corner. Us parviennent k marquer 
un but a la 90* minute, grâce k Lemaltre. 

Bourdln. k l'allé droite d'Arras, malgré 
ses 33 ans. amorce de dangereuse* atta
ques et, sur l'une d'elle*. Arras est encore 
sur le point de scorer. 

La mi-temps sera atteinte sur os score 
de 1 k 0 en faveur d'Arras, score mérité, 
et qui représente la physionomie de ces 
46 premières minutes. 

Le Havre domine au début da la re
prise. U est bien rare que les Arrageol* 
dépassent la ligne médian*. A la 24* mi
nute, sur main de Delaeter. un coup franc 
est accordé aux Ravrals. k 20 mètres des 
buts d'Arras L'Instant est émottonnant 
pour les supporter* arrsgeSls. Puga botte 
durement la balle, mais un Joueur d'Arras 
parvient k dégager le ballon, aux applau
dissements du pubUc. 

Peu k peu. Arras se reprend et la partie 
devient plus égale. Les dernières minutes 
sont «motionnantes, car Lel Havre veut 
égaliser. On corner pour les Havre!*, un 
deuxième suit, mal* U n i ai rien k faire. 
Le Havre ne pourra marquer.' 

Et c'est sou* les acclamations générales 
que ls partie prend fin Le public envahit 
le terrain pour porter lea joueurs en 
triompha en particulier Vïesterloppe. 

Lea meilleurs furent, k Arras. la défense, 
le demi-centre, Bourdln, Dozias at Bola-
leux. superbe en deuxième mi-temps. 

A AURAS, B.C. ROUBAIX 
BAT U.S. BRUAV PAR S A S 

Prés de trots mule personne» ont assisté 
k un très Joli msteb. qui opposait l'équipe 
professionnelle du R.C de Roubaix aux 
amateur» de Bruay 

Sur un terrain extrêmement glissant, 
ls partie se déroula ave): ardeur et, mal
gré las difficultés du terrain, le* footbal
leurs des deux camps rivalisèrent pour 
emporter ls victoire. 

Lee mineur* n'ont pas ' déçu l'attente 
des spectateurs, bien au1 contraire. De 
rirent mieux que se défendre. Us firent 
mieux que de Jouer k rond; l'obstruction : 
Us voulurent démontrer qu'ils avaient, 
eux aussi, de ls science et ainsi ne perdi
rent Jamais l'occasion de I faire ce qu'on 

du beau jeu. Usina furent pas 

du tout inférieurs k leurs adversaires au-1 
reolé» du titre de professionnels. L'on vit 
souvent Bruay mener l'attaque par une 
suite de passes courtes et rapides, mal» 
les avants, devant les buts, ne furent 
guère efficaces. Les ailiers surtout ne 
furent pas de grande aide k la triplette. 

Le début fut k l'avantage dea Bruay
slen*. mal* Roubalx se reprit bientôt. Go-
delle stoppa de belles balles, et son vol-
lin d'en face, ncontre, eut aussi k dégager 
se* bols, quelquefois même du pied. Les 
Roubalslen*. plus sûr* d'eux-mêmes, ayant 
plus de maîtrise dans la pratique de la 
sphère, devaient bientôt, sur échappée, 
ouvrir le score. Une passe de Tison bien 
en avant permit k Barrett de partir en 
pointe et d'atteindre la balle, qui perça 
le* filet» bruayslen*. Il y avait 38 minutes 
de Jeu. 

Après les citrons. Bruay domina quel
ques instants, mais manqua bien souvent 
de vitesse d'exécution, ce qui fut la cause 
d'un nouveau but. marqué par Leveugle, 
sur faute de l'arriére Dubois. 

On aurait pu escompter que Bruay sau
vât l'honneur, car Parmentier, seul devant 
les bols dXncontre, plaça la balle k côté. 
Bruay essaya d'augmenter sa pression, 
mais ce fut en pure perte, et la partie se 
termina devant le* bols d*Encontre. 

Magnifique partie des Bruayslen». qui 
firent, dans l'ensemble, aussi bien que les 
professionnels, et qui ne doivent leur dé
faite qu'k un défaut de tactique. 

Premières rencontres du football 
Hier 33 clubs se sont affrontés en 

1/16=>« de finale de la Coupe de 
FRANCE. Aussi est-ce le moment pour 
les possesseurs du Dépliant du « BYRRH » 
d'inscrire sur la première page inté
rieure les résultats de ces rencontres, 
afin d'y puiser les éléments des répon
ses aux questions posées au Concours 
de pronostics et courir la chance de ga
gner l'un des 300 prix dont l'a doté le 
c BYRRH », cette grande marque de 
Vin généreux au Quinquina, la préférée 
des Sportsmen. 

Pour participer k ce Concours, rien 
de moins coûteux ni de plus simple : 
il suffira de remplir la carte postale 
annexée au dépliant, de la détacher, de 
la timbrer k 0.40 et de la mettre à la 
poste avant ou au plus tard le 1er Fé
vrier 1934, date de la clôture. 

Quiconque n'a pas le Dépliant du 
< BYRRH > peut encore le demander 
à son club avec l'espoir de l'obtenir. 

1048. 

A MARSEILLE, C.A. PARIS 
SAT S.C. NIMES PAR 3 A 2 

La rencontre fut très disputée et le 
résultat indécis Jusqu'à U fin. Les Pari
siens remportèrent une victoire méritée, 
ayant pratiqué le meilleur jeu d'équipe et 
ayant eu un léger avantage territorial 
dans l'ensemble. Le premier but est mar
qué par le C.A.P., sur centre de Damour, 
repri* par Oulmbard, k la 16* minute de 
jeu. Peu après. Nîmes égalise par Nègre, 
sur effort personnel de Wsrd. Nîmes mène 
ensuite au score, Ward ayant réussi k 
marquer k la suite d'une belle phase de 
jeu. 

A la reprise, le C-A.P. égalise sur corner 
shooté par Damour : Schnock et Oonzaiée, 
arriére et goal ntmols, s'étant gênés, la 
balle pénétra dans les buts Peu après, 
les Parisiens prennent l'avantage sur cor
ner également, la balle, renvoyée par la 
barre, est reprise par Pinot, qui l'expédie 
dan» les met». La fin est sifflée peu 
après 

A WATTRELOS. AMIENS A. C. 
BAT-" B. C. LENS PAB 5 BUTS A 0 
Ce fut devant une nombreuse galerie 

de supporters des deux clans, galerie 
assez nerveuse, que se déroula ce match 
au Stade Amédée-Prouvost. Le jeu prati-
qu éfut « Coupe de France », c'esuà-dire 
que les belles phases y furent des plus 
rares 

Les « Pros » amiénois marquèrent 
après 8 minutes de Jeu par Saint-Geor
ges, mais ne parvinrent plus à s'Imposer 
durant le tune. Les Lensols. pleins de 
fougue, brouillèrent avec succès toutes 
leurs tentatives et se montrèrent même 
très agressifs. 

Un corner, en leur faveur, fut bien 
près d'amener l'égalisation et ce fut 
miracle que le keeper amiénois écarta le 
danger. 

Mais le terrain particulièrement gras 
fut néfaste aux légers forward miniers, 
qui donnèrent des signes de Ussistude 
après la pause, survenue sur le score de 
1 k 0 pour Amiens. Leurs demis égale
ment, et particulièrement François, ne 
furent plus dans la course et-, la classe 
parla peu k peu. Après avoir résisté dé
sespérément pendant 30 minutes, Lens 
encaissa 3 buts coup sur coup *: Taisne 
et Ozenne scorèrent sur effort personnel. 
Un coup franc, tiré par Tallehrack. rut 
repoussé par Dumoulin, mais Illlet, re

prenant de près, botta au fond sans 
rémission. 

Ce fut l'éfondrement des a Sang et 
Or » dans les réactions spasmodiques ne 
leur permirent que peu souvent d'appro
cher les bols amiénois. 

A la 39e minute, un dur schoot de miet 
fut faiblement renvoyé par Dumoulin et 
Taisne signa le cinquième et dernier 
point pour Amiens. 

Lens fit de gros efforts dans les der
nières minutes pour sauver au moins 
l'honneur, ce fut en vain, et w» tenta
tives ne dépassèrent guère le tarni»™ 
Balavoine-Nlko qui se montra Intraitable 
jusque la fin. — E. P. 

A ROUEN R. C. PARIS, BAT 
R. C. STRASBOURG PAR 4 A 1 

En première mi-temps les Alsaciens fu
rent techniquement les meilleurs, mais 
leur manque de rapidité ne leur permit 
pas de concrétiser leur légère supériorité 
et au repos les 3 équipes étalent a égalité 
1 but partout. 

En 3e mi-temps les Parisiens prirent un 
très net avantage et marquèrent 3 buts 
dans les 28 premières minutes de Jeu. 
sur la fin les Strasbourgeols réagirent, 
mais la défense parisienne très sûre, ne 
leur permit pas de marquer. 

AU HAVRE. U.S. TOUBCOINO BAT 
U.S. QUEVILLY. PAR 4 A 1 

(après prolongations) 
4.000 personnes assistent k la rencontre. 

Dès le début, Quevuly domine ; mais les 
Nordistes se reprennent et obtiennent 
trois corner» bottés sans résultat. 

Les descentes de Tourcoing échouent 
souvent sur une bonne défense qui joue 
adroitement l'ofr-side. 

A la 18e minute, sur passe courte de 
l'avant-centre tourquennols, l'inter-drolt 
marque d'un faible shot qui trompe le 
goal de Quevllly. 

U.S. Tourcoing. 1 but ; U.S. Quevllly, 0. 
Le Jeu est ensuite assez décousu , cha

que équipe domine k tour de rôle ; rien 
ne sera marqué Jusqu'à la mi-temps. 

Au cours de cette première mi-temps, 
treize corners ont été concédés, dont neuf 
contre Quevllly. 

A la mi-temps : C.S. Tourcoing, 1 but : 
US. Quevllly, 0. 

En seconde mi-temps, les Qucvlllal», 
très courageux, dominent souvent. 

A la 12e minute, leur avant-centre éga
ille d'un shot en coin qui trompe le gar
dien de but tourquennols. 

Tourcoing, 1 ; Quevuly. 1. 
Le Jeu est'heurté. Le* Quevlllals don

nent k fond et dominent, mais rien ne 
sera plus marqué, et l'on Joue lea pro
longations. 

Au cours de celles-ci, les Tourquennols 
s'Imposent nettement et réussissent k 
battre 3 fols le portier adverse. 

A P A R I S , F.C. R O U E N 
B A T O. ALÉS P A R ? A 1 

Les méridionaux partent les premiers 
à l'attaque et Weinhardt doit s'employer, 
légèrement blessé, 11 quitte sa place, mais 
reprend son poste après trois minutes 
d'interruption. Rouen attaque par son 
aile droite et un shoot de 'Taillis est blo
qué de justesse par Cabannes. 

Le jeu revient au milieu du terrain. 
L'on assiste A de beaux échanges. Un 
corner botté par Martin ne donne aucun 
résultat. Peu après, sur une descente 
massive de l'aile gauche aléslenne, la 
balle parvient à Mazel, qui shoote e t 
Weinhardt est battu. 

Aies continue à dominer un long mo
ment et un shoot d*Eybenn frôle la bar
re. Rouen se ressaisit et attaque, un 
shoot d'Antoinette manque le but de peu. 

Rouen organise ses attaques et la dé
fense d'Aléa est à l'ouvrage. Deux minu
tes avant le repos, sur faute de main de 
SnokeT. un penalty est accordé à Rouen 
Nicolas le botte et marque 

La mi-temps est sifflée peu après. 
A la reprise, Rouen domine. Aies doit 

se défendre devant ses buts. Sur une 
descente de l'aile gauche rouennaise. 
Lherminé oblige Cabannes A se porter 
au devant de la balle, il la manque. 
Nicolas la reprend et la loge dans les 
filets. 

Les Alésiens réagissent, et obtiennent 
deux corners, Martin les botte sans ré
sultat. Une échappée d'Alès oblige k 
nouveau Weinhardt à s'employer. Puis 
Aies obtient deux coups francs, mais 
Toth manque le but 

n ne reste plus que quelques minutes 
k Jouer, mais en dépit des efforts des 
Rouennais. la fin arrive sans que le 
score ne soit modifié. 

A Rouen : Antoinette, Nicolas, Blon 
del. Weinhardt et Taillis firent une belle 
partie. 

A Aies. Martin rut le meilleur. Snoker 
se fit également remarquer, ainsi que 
Tytder et Cellar, ce dernier blessé au 
cours de la partie dut relâcher son ac
tion. 

L'épreuve reine de Vannée L . . 

LE XI' GRAND CRITÉRIUM 
CYCLISTE DU «RËVEIL DU NORD» 

Ouvert à tous les régionaux, il se disputera le 24 juin 1934 
dans les mêmes conditions que celui organisé en 1933 

C'est le 34 juin prochain que sera dis
puté, pour la onzième fois, le Grand 
Critérium du Réveil du Nord, qui, on 
la sait, obtient chaque année, tant au 
point de vue sportif que populaire, le 
plus magnifique des succès. 

Succès sportif, oui. car il réunit tou
jours un nombre considérable de cou
reurs, lesquels n'ignorent pas qu'il ont 
la une superbe occasion d'étayer leur 
réputation ou de gagner les galcus né
cessaires à leur consécration. 

n nous suffira d'ailleurs de citer les 
précédents vainqueurs du Critérium, les 
Julien Perrain. Jean Lepoutre, Joseph 
Vanderhaegen, Louis Vanderaspaille, Ro
bert Pava. Henri Deudon. Henri Decon-
ninck. Metsdagt, et André Vanderdonckt 
en 1931 et 1933, pour constater que tous 
ont fait leur chemin et furent où sont 
encore nos meilleurs routiers nordistes. 

L'an dernier, nous avons cherché à 
donner satisfaction à tous et rour ce 
faire nous avons quelque peu modifié le 
règlement de notre * Grand Critérium » 
qui de « National » devint « Régional ». 

Ainsi, avec cette formule non seule
ment les coureurs français IlcencUi k 
rC.V.F. purent y participer, mais en
core les coureurs étrangers habitant les 
départements du Nord, du Pas-de-Ca
lais, de la Somme de 1 Aisne et des Ar-
dennes. sauf les amateurs évidemment. 

Cette formule renforça puissamment 
l'attrait de notre splendide compétition 
puisque cette modification permit de 
voir aux prises tous les « as » belges et 
autres, avec nos routiers français. 

Il fut alors curieux de connaître le 
dénouement de ce fameux duel qui pro
cura, on s'en souvient, de bien vives 
émotions. Ce fut aussi un moyen infail
lible de juger des progrès et de la valeur 
des nôtres. 

Toutefois, pour ne pas désavantager 
les coureurs français, un classement spé
cial fut institué à leur inten' .1 et nous 
eûmes ainsi une magnifique liste de 
prix qui suscita des convo .ises nombreu
ses et parfaitement légitimes. 

Les tout-jeunes ne furent pas non 
plus oubliés et de nombreux amis com
plétèrent notre générosité envers les 
vaillants coureurs en attribuant des pri
mes en quantité et de qualité. 

En outre, les coureurs cul ne t cohé

rent pas de prix et qui ternunerwitdans 
S d è h u s prévus, touchèrent une Indem
nité fixée à 28 francs. 

Le parcours oscilla, comme de cou
tume, entre 180 et 200 kilomètres et per
mit ie déroulement d'une bataille qui 

A. VANDERDONCKT 
vainqueur du X' Critérium 

suscita le lendemain dans la presse dea 
éloges unanimes. 

Enfin, tout se termina en apothéose, 
car, suivant la tradition, nous apportâ
mes tous nos soins à l'organisation de 
cette populaire compétiti n si parfaite
ment titrée c Grand Critérium ». 

Tout ceci fut notre épreuve de 1983 !..j 
Tout ceci sera notre épreuve du 24 Juin 
1934 !... 

A STRASBOURG, E A. C. ROUBAIX 
BAT E 8. HAYANGE PAR « A 1 
Le temps est superbe. Deux mille per

sonnes environ sont présentes. Les deux 
équipes sont celles annoncées, sauf pour 
Excelsior. où Langillier suit la partie de 
la tribune. Le terrain est glissant et 
rend assez difficiles les actions des 
Joueurs. Mais Hayange semble peu se 
soucier des difficultés à contrôler la 
balle ou À se maintenir en équilibre. Il 
fonce à toute allure vers les buts de 
Roubaix, qui a toutes les peines à en
rayer les assauts des Lorrains. Puis, les 
Nordistes se retrouvent et, k leur tour, 
menacent, non sans quTIayange donne 
le meilleur de lui-même pour écarter le 
danger. Mais il ne pourra empêcher Van 
Caeneghem de marquer le premier but 
pour Roubaix. Un deuxième but est mar
qué par Payne. sur penalty. Il provoque 
u nvlolent tumulte chez les spectateurs, 
ui protestent longuement contre la 
ecision de l'arbitre. La supériorité de 

Roubaix s'affirme par la conclusion d'un 
troisième but inscrit par Liétaer, et la 
mi-temps arrive sur ce résultat. 

Au début de la seconde mi-temps, 
Hayange, après une très belle combi
naison, arrive k marquer un but par 
Kirn. 

Par la suite, Hayange domine terrtto-
rialement Jusqu'à la fin sans parvenir 
à trouver là percée victorieuse, n semble 
que la partie va se terminer sur le résul
tat de 3 buts à 1 quand Bugé, a la toute 
dernière minute, d'un magnifique botté 
de l'aile, augmente le score d'un nouveau 
but. 

A P A R I S , A.S. S A I N T - E T I E N N E 
B A T U.8. S A I N T - S E R V A N P A R S A S 

Dès le coup d'envoi, les Stéphanois 
prennent l'avantage; Saint-Etienne joue 
un jeu très scientifique, procédant par 
passes très courtes et très sures. Les 
Servannais se défendent vigoureusement 
mais ils se montrent bien inférieurs. A 
la dixième minute de jeu. le Stéphanois 
Locke shoote de 20 mètres et rentre le 
premier but. Peu après, Chalvidan tente 
sa chance et porte la marque de Saint-
Etienne k deux buts. La mi-temps arrive 
sur ce résultat. 

Après la reprise, Saint-Etienne reprend 
l'offensive ; Chalvidan marque un troi
sième but pour les Stéphanois, bientôt 
suivi d'un quatrième par Locke. Sur 
penalty en faveur de Saint-Etienne, 
Rivers marque un cinquième but. Quel
ques minutes avant la fin de la partie, 
un sixième but est marqué par Hartman. 

Championnat du Nord 
A LOURCHES, S. C. LOURCHES 

ET H.S.V. CONDÊ PONT MATCH NULl 
i BUTS A I 

Ce match fut animé et très courtois. 
Lourches donne le coup d'envoi et le Jeu 
est plutôt égal. Les locaux obtiennent 
leur premier but 20 minutes après le 
coup d'envoi, mais ce sont les visiteurs 
qui mènent & la pause par 2 à 1. 

A la reprise, c'est Lourches qui domine 
le plus souvent, mais les avants se heur
tent à une défense acharnée et c'est 
grâce A un penalty que Lourches égalise. 
Il continue sa pression, mais Vieux-
Condé joue à trois et quatre arrières et 
U fin arrive sans changement après 
plusieurs occasions superbes que les lo
caux n'ont pu mettre à profit. 

Belle tenue des vingt-deux équipiers, 
avec une mention particulière au gar-
dlei visiteur. 

A HAUTMONT, A. S. HAUTMONT 
ET STADE BOUBAI8IEN 
FONT MATCH NUL, t A 2 

L'A. S. H. a perdu une belle occasion 
de marquer 3 précieux points. Malgré le 
manque de forme de certains joueurs, 
il y eut quand-même chez les Hautmon-
tols quelques belles phases de jeu qui ne 
furent pas récompensées. Le Stade Rou-
haisien, malgré son médiocre classement, 
fut dangereux et montra quelque valeur, 
et sa partie d'aujourd'hui peut faire espé
rer de beaux résultats. En première mi-
temps, un but pour Hautmont est mar
qué par Puche sur coup franc de Lhotel-
lerie. 

En deuxième mi-temps, les locaux 
prennent l'avantage. 

Durant le premier quart d'heure, il* 
attaquent souvent les buts roubaisiens, 
mais ne parviennent pas à marquer et 
c'est au contraire Roubaix qui égalise. 

Sur nouvelle attaque des locaux, un 
Roubalslen envoie la balle derrière ses 
filets d'où corner que Normand place 
de façon parfaite avec l'intervention de 
Bernard. 15 minutes avant la fin, Rou
baix égalise. Les Hautmontois font 
preuve d'ardeur, mais Carpentier arrête 
leur défense et la fin est sifflée sur un 
score nul. Hautmont : 2 — Roubaix : 3 
Arbitrage excellent de M Constant. 

A RAISMES, A. a RAI8M0I8E 
BAT 0. a HALLUIN PAR S A » 

Relativement peu de monde pour assis
ter A cette rencontre de championnat 

CyclesHOEL 
l36.r.Damrémont.PARlS 

otWuis 

t»»dynsme»:l>AD 
SONI, llRKO, MTO-PHABê 
complaît «v. feu arriéra, 

|_r»i»fi»ui — 

qui fut, malgré le net avantage des Rais, 
mois, assez intéressante A suivre. 

Les locaux, qui imposèrent leur Jeu 
dans la majeure partie du temps, ne 
purent augmenter la marque, grâce A la 
partie magnifique que nous fournit le 
gardien de but hallulaoia. 

Les visiteurs attaquèrent par mo
ments, mais leur ligne d'attaque dans 
laquelle un seul homme, le centre-avant, 
se montra de classe, manqua d'efficaci
té et les quelques balles que Dubar ar
rêta n'étaient pas dangereuses. 

Les Raismois ne poussèrent Jamais A 
fond malgré le score assez net à la 
marque et tous sont à féliciter pour leur 
partie d'hier. Il nous est bien agréable 
de signaler la correction parfaite dont 
firent preuve les 22 Joueurs et il serait 
souhaitable de voir à l'avehlr les ren
contres se dérouler de cette façon. 

Comment las buts furent marqués 1 
Sur corner, à la 6e minute, Winkler, à 
qui la balle échoit, se déplace et traduit 
en coin. Herp, après de belles combinai
sons de la ligne d'attaque, Inscrit le 
numéro 2 de la même façon. 

A la mi-temps, le résultat est de 3 à 
0 en faveur des Raismois. 

A la 15e minute de la reprise. Huvelle 
marque une troisième fols de justesse 
en logeant la balle sur le poteau, qui ri
coche à l'intérieur des buts. 

A la 22e minute, Herp récidive et porte 
la marque à 4. Le cinquième et dernier 
but est marqué par Coûtant, qui prend 
la balle presque au centre du terrain 
et qui, sur effort personnel, va tra
duire a bout portant, malgré l'interven
tion du gardien de but halluinois. 

A CAUDRY. B.C. CAUDRY 
BAT A*. HELLEMMES PAR « A • 

Lma p a r t l e f u t d l r l 8* e Par M. Dublt. de 

Les Caudréslens dominèrent manifeste
ment durant toute la partie. En première 
mi-temps, à la 9- minute, un essai de Pa-
gnlen trompe le goal. Quelques minutes 
sprès, un second but est enlevé de belle 
façon par les locaux. 

Les starmen poursuivent leur* tentati
ves. Un essai de Pagnlen est lntercepté^ar 
S L g o a l caudrésien. Cependant, vers la 
^ " J 0 " * ^ "" trote»*n"> Point est mar
qué pour Caudry Les visiteurs se resssi-
8au1r;ntrésulUt.m,-teœPe = « ^ " * « 

p l u s I e u ^ e ^ n ^ q ^ ^ r r r i o X f 
Caudry reprend l'attaque, mito sesHgtes 
se heurtent à une excellent» défense del 
visiteur*, qui se replient sur leurs!»?? 

2îîiS H450" de falre »wèhVp*.^£: 
son équipe, malgré un plongeon du Voai 
hellemmola. Caudry meiacerTjusqu'rîa' 
dernière mUiute, œal* la défensene l a £ 
sers plu* rien passer. , a * 

A DENAIN. « % H A L L U I I N B A T DEMAIN A 

Chose bizarre, les vaincu* ont Hn-,i.« 
pendant toute la r*rtle~nui. T b ^ ^ 
qualt le fini ; le point faible e t a l ? ï . 
ayants Toutes les attaque* se te*mtoalent 
d'un façon lamentable *ur u n ^ £ £ £ £ 
avant vraiment nul Dominer n'est « ^ 
gagner. Denain en a fait l'expérience r î . 
Halluinol*. Inférieurs en tecluTlque?lrou! 
yérent les ressources nécessaires pour Con
trecarrer le jeu de passes de leure adver
saires Leur grand courage fut recomoenrt 
nar ^ J ? * * " " ' « P * ' * * t O u r « ^ £ 5 n s 
Sah„^.,!f0.re a u 8 B l n e t I l s f ""ht aujour
d'hui aidée par la chance, les raxesde*. 
centes qu'ils opérèrent étant emutmaees 
de auccés. Arbitrage de M. Boulanger: 

RAT TT B A " ^ . ^ ^ 5 ' « 2 , G N r c 8 
BAT V. 8. PERENCHIES PAB 11 A 0 

Au début, le match parait assez égal 
PU* Oignles prend la dhecUondes ™ £ 
rations et domine. Les essais au but sont 
nombreux, mais les glissades firent dé-
Pérenchies effectua de bea s arrêts, 
r£ft .SîSSr? d o n u n a n t toujours. U ne 
put empêcher ses avants d'ouvrir la 
5*"Ju e e£ la mi-temps est sifflée sur la 
score de 3 a 0 

En deuxième mi-temps. Péranchle. est 
«Jinplêtement dominé. Ses Joueurs ten
tent de temps en temps quelques échan-
pées, mais peu dangereuses. Les shoote 
au but se multiplient et U marque aug
mente toujours. Le match perd de son 
Intérêt vers la fin et M Duburcq, oui 
fut un excellent arbitre, siffle la m 
sur le score de 10 buts A a 

mar~.ua

